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LA SAINTE FAMILLE DE JÉSUS, MARIE ET JOSEPH 
29/12/2019- année A 

 
Frères et sœurs, 

En ce Dimanche de la Sainte Famille, je voudrais commencer cette homélie en évoquant avec vous une famille du 
Moyen Orient dont vous avez sans doute entendu parler, en particulier de la maman. 

Il s’agit d’une veuve d’une cinquantaine d’année qui a connu trois années d’exil, hors de son pays au début de son 
mariage, a vécu toute sa vie dans une réelle pauvreté, a eu son fils innocent atrocement torturé puis condamné à mort 
et exécuté comme un malfrat. Leur cousin, lui aussi innocent, ayant d’ailleurs aussi été emprisonné puis décapité à 
peine 3 ans plus tôt... 

Cette maman s’appelle Marie, son époux Joseph et leur fils Jésus....  

Ils sont ceux que l’on appelle la Sainte Famille de Nazareth que l’on fête aujourd’hui !  

Le cousin martyr, c’est, vous l’aurez reconnu, saint Jean Baptiste, dont nous avons largement parlé durant l’Avent ... 

Cette famille, malgré ces épreuves, a eu, comme nulle autre pareil, une extraordinaire sainteté et un rayonnement 
qui dure encore, et ô combien... 

Frères et sœurs, 

Si j’ai débuté ainsi cette homélie, c’est pour attirer notre attention sur le fait que même malmenée – et Dieu sait si 
effectivement la Sainte Famille le fut – une famille peut être un lieu de grande sainteté et de rayonnement incroyable...  

Or, de nos jours, la famille est bien malmenée... 

Si bien que, si la liturgie nous offre de fêter la Sainte Famille à quelques jours de Noël, c’est – entre autres -pour que 
nous puissions trouver en elle des raisons d’espérer, malgré toutes les épreuves plus ou moins grandes que nos familles 
peuvent traverser. 

Cette fête est donc l’occasion de prier avec ferveur pour que la grâce de joie et de sainteté, qui accompagne Noël, 
puisse toucher en profondeur nos familles, quelles que soient les situations plus ou moins faciles qu’elles connaissent. 

Saint Jean Paul II avait dit, lors d’une audience du mercredi à Rome1 : 

La Sainte Famille de Nazareth, c’est une Famille qui ne demeure pas seulement sur les autels comme un objet de 
louange et de vénération mais, elle est, d’une certaine manière, proche de toute famille humaine (par tous les épisodes 
que nous connaissons grâce aux Évangiles de saint Luc et de saint Matthieu).  

Combien, par exemple, bon nombre de familles qui fuient aujourd’hui leur pays en raison des persécutions qu’elles 
connaissent à cause de leur foi chrétienne doivent se reconnaître en ayant entendu l’Évangile... 

Parce que Dieu a voulu que la Sainte Famille nous soit donnée en exemple2, demandons-nous comment, à l’instar de 
la sainte Famille, assumer les problèmes à la fois profonds, beaux et difficiles que comporte la vie conjugale et familiale3 
pour en faire des leviers de sainteté et des sources de rayonnement, de paix et de joie. 

L’oraison du début de la messe l’a évoqué : en pratiquant comme elle les vertus familiales et en étant unis par les 
liens de l’amour du Seigneur... 

En ce qui concerne les vertus, saint Paul nous en a rappelé quelques-unes dans la 2ème lecture : 

Tendresse, compassion, bonté, humilité, douceur, patience, aide mutuelle, pardon, piété, obéissance... 

Autant de vertus que l’on peut effectivement voir mises en œuvre dans la vie de la Sainte Famille.  

Nous pouvons penser à la tendresse de Notre Dame, à l’humilité de Saint Joseph, à l’obéissance de Jésus à ses 
parents, etc. 

Dans une série d’émissions radiophoniques, en 1949, Mgr Chevrot, curé réputé de la paroisse parisienne Saint 
François Xavier, avait évoqué, dimanche après dimanche, plusieurs petites vertus du foyer, comme il les appelait. 

                                                        
1 Audience générale du 03 janvier 1979. 
2 Oraison de la messe du jour. 
3 Idem, audience du 03/10/1979 
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Je vous en donne la liste... elles ont été publiées dans un petit livret que je vous recommande, aux éditions du 
Laurier4 : 

- la courtoisie 

- l’effacement 

- la gratitude 

- la sincérité 

- la discrétion 

- l’espérance 

- la bonne humeur 

- la bienveillance 

- l’économie 

- l’exactitude 

- la diligence 

- la patience et la persévérance... 

Quoi de plus normal que l’on retrouve tant et tant de vertus à pratiquer dans la vie familiale, puisque la famille est 
l’école de la vie et que toute vie, pour être belle, se doit d’être vertueuse !  

Certains parents ont choisi de faire l’école à la maison avec des cours par correspondance. C’est un choix qui peut se 
comprendre. 

En tout cas, toute famille est une école ! 

Que d’éléments fondamentaux y apprenons-nous...   

Benoit XVI disait qu’on y apprend, entre autres, le lexique de la paix5 ! 

Or, quelle école de vie humaine et chrétienne est, parmi toutes les familles, la Famille de Nazareth...  

Le Pape Saint Paul VI en avait fait d’ailleurs le thème de son homélie lorsqu’il se rendit en pèlerinage dans cette ville 
de Galilée en 1964, disant 6: Que Nazareth nous enseigne ce qu’est la famille, sa communion d’amour, son austère et 
simple beauté, son caractère sacré et inviolable... 

D’où cette prière de l’Eglise, lors des Vêpres de ce Dimanche :7 

Qu’il nous soit donné d’imiter, dans la vie de notre maison, toutes les vertus dont la grâce a fleuri votre demeure.  

Oui, profitons de ce Dimanche pour demander avec confiance, un accroissement des vertus familiales si nécessaires 
dans notre monde difficile. 

En 2013, lors d’une messe de clôture d’un pèlerinage des familles à Rome pour l’année de la foi, notre Pape François 
avait fait une homélie8 sur quelques caractéristiques fondamentales de la famille chrétienne. 

Il en avait alors relevé 3 en disant :  

La famille chrétienne est : 

- une famille qui prie 

- une famille qui garde la foi 

- une famille qui vit la joie 

Au sujet d’une famille qui prie il avait demandé : 

                                                        
4 Mgr Chevrot, les petites vertus du foyer, collection du Laurier, Paris , 2001 
5 cf. Message pour la Journée Mondiale de la Paix du 01 janvier 2008 : Le lexique familial est un lexique de paix; c'est là qu'il est nécessaire de toujours puiser 
pour ne pas perdre l'usage du vocabulaire de la paix. Dans l'inflation des langages, la société ne peut pas perdre la référence à cette « grammaire » que tout enfant 
apprend des gestes et des regards de sa mère et de son père, avant même que de l'apprendre de leurs paroles. 
6 Homélie du 05 janvier 1964. 
7 Hymne latine des Vêpres : O lux beata caelitum. 
8 Homélie du 27 octobre 2013 
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… chères familles : priez-vous parfois en famille ?  

(...) Nous avons besoin de Dieu : tous, tous ! Nous avons besoin de son aide, de sa force, de sa bénédiction, de sa 
miséricorde, de son pardon. Et il faut de la simplicité : prier en famille, il faut de la simplicité ! Prier ensemble le « Notre 
Père », autour de la table, n’est pas quelque chose d’extraordinaire : c’est facile. Et prier le Rosaire ensemble, en famille, 
c’est très beau, ça donne beaucoup de force ! Et aussi prier les uns pour les autres : l’époux pour l’épouse, l’épouse pour 
l’époux, tous les deux pour les enfants, les enfants pour les parents, pour les grands-parents… Prier les uns pour les 
autres. C’est prier en famille, et cela renforce la famille : la prière ! 

Au sujet de la famille garde la foi, il avait précisé : 

... nous pouvons nous demander : de quelle façon nous, en famille, nous gardons notre foi ?  

(…) Tous, nous savons que les familles, en particulier celles qui sont jeunes, sont souvent « pressées », très affairées ; 
mais parfois, pensez-vous que cette « course » peut aussi être la course de la foi ? Les familles chrétiennes sont des 
familles missionnaires. (...) Elles sont missionnaires aussi dans la vie de chaque jour, en faisant les choses de tous les 
jours, en mettant en tout le sel et le levain de la foi !  

 Enfin, au sujet de la famille qui vit la joie, il avait expliqué : 

... la raison de cette joie ? Ceci : le Seigneur est proche, il écoute le cri des humbles et les délivre du mal.  

(...) Mais, que chacun la porte dans son cœur, chez soi, comme un devoir à faire 

... la vraie joie que l’on goûte en famille n’est pas quelque chose de superficiel, elle ne vient pas des choses, des 
circonstances favorables… La vraie joie vient d’une harmonie profonde entre les personnes, que tout le monde ressent en 
son cœur, et qui nous fait sentir la beauté d’être ensemble, de nous soutenir mutuellement sur le chemin de la vie.  

Mais, à la base de ce sentiment de joie profonde, il y a la présence de Dieu, la présence de Dieu dans la famille, il y a 
son amour accueillant, miséricordieux, respectueux envers tout le monde. Et surtout, un amour patient : la patience est 
une vertu de Dieu et elle nous enseigne, en famille, à avoir cet amour patient, l’un envers l’autre.  

Seul Dieu sait créer l’harmonie des différences. S’il manque l’amour de Dieu, la famille aussi perd son harmonie, les 
individualismes prévalent, et la joie s’éteint.  

En revanche, la famille qui vit la joie de la foi, la communique spontanément, elle est sel de la terre et lumière du 
monde, elle est levain pour toute la société. 

Quel programme ! 

Alors, oui, Seigneur, 

Puisque Tu as voulu, que la Sainte Famille nous soit donnée en exemple ; accorde-nous la grâce de pratiquer, comme 
elle, les vertus familiales et d’être unis par les liens de ton amour, avant de nous retrouver pour l’éternité dans la joie de 
ta maison.9 

Avec toutes ces familles de saints qui ont jalonnés, jalonnent et jalonneront l’histoire dont la tienne ! Amen ! 

                                                        
9 Oraison de la messe du jour. 
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PRIERE UNIVERSELLE 
 

 
29/12/2019 - année A 

 
 
 
 
 
 
 
Prions pour Notre Mère la Sainte Eglise, afin que par la célébration des sacrements, en particulier du mariage, elle 

aide les familles à être des icônes resplendissantes de la sainte Famille de Bethléem et Nazareth, familles qui prient, 

gardent la foi et vivent la joie. 

 

 

Prions pour les gouvernants, et plus particulièrement ceux de notre pays. 

Demandons au Seigneur d’éclairer les consciences afin que soient abrogées les lois qui portent atteinte gravement à 

la vie et à la famille. 

Demandons au Seigneur de susciter des législateurs qui promulguent aux contraires des lois qui défendent et 

promeuvent les valeurs morales et familiales dans le respect du droit naturel éclairé par la Révélation divine. 

 

 

Prions pour toutes les familles éprouvées par les blessures de la vie, les persécutions et toutes sortes d’épreuves. 

Demandons au Seigneur de leur apporter le soutien de sa grâce pour rester des familles où se vit la sainteté au 

quotidien. 

 

 

Prions pour nous tous, rassemblés pour cette messe, afin que la Vierge Marie et Saint Joseph nous apprennent à faire 

de nos familles des foyers où se pratiquent les vertus familiales et où l’on est unis par les liens de l’amour du Seigneur. 

 

 


